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Dans mon précédent édito, je vous ai proposé 
d’examiner les enjeux stratégiques majeurs de 
Saintes et de la Saintonge qui conditionnent l’ave-

nir de la ville et de son territoire.
Après avoir parlé d’accessibilité avec l’étoile ferroviaire, un 
autre enjeu est la croissance démographique sans laquelle 
une ville ne peut se développer. Cette croissance est liée à 
l’attractivité de la ville, elle-même dépendante de plusieurs 
facteurs dont la fiscalité et le cadre de vie.
L’écart de fiscalité entre Saintes et les communes environ-
nantes défavorise Saintes. Alors que la Ville supporte des 
charges de centralité importantes pour financer différentes 
structures de services à la population (écoles, conservatoire, 
théâtre, associations, centres sociaux, CCAS…), la popula-
tion est incitée par une fiscalité plus douce à s’installer dans 
les communes périphériques. Ce qui conduit à un appauvris-
sement de la ville-centre et à des difficultés financières pour 
maintenir des équipements en état comme par exemple le 
hall Mendès France. Entre 2009 et 2014, Saintes a vu sa po-
pulation baisser de – 0,9 %, alors que les communes environ-
nantes ont connu une hausse de + 0,7 % et plus.
Cette situation ne peut perdurer sans créer de profonds 
déséquilibres sur le territoire qui, à terme, pénalisent son 
développement. La prise de conscience de la nécessité 
d’élaborer un nouveau pacte fiscal et financier a conduit la 
Communauté d’Agglomération (CDA) à proposer la mise 
en place d’un groupe de travail dès 2017. On ne peut que 
se féliciter de cette initiative qui, espérons-le, permettra de 
mettre en place une fiscalité harmonieuse sur l’ensemble du 
territoire et donc de mettre fin à un dépérissement de la ville 
pour raisons fiscales.
Pour influer sur le cadre de vie, deux outils sont à la dispo-
sition de la Ville: le Plan Local d’Urbanisme (PLU) et le Pro-
gramme Local de l’Habitat (PLH).
La Ville dispose déjà d’un PLU, voté en 2013, et qui fait 
l’objet régulièrement d’avenants approuvés par le Conseil 
Municipal pour satisfaire à des améliorations. Le Conseil a 
récemment rejeté la proposition de mettre en place immé-
diatement un Plan Local d’Urbanisme Intercommunal (PLUI) 
considérant que, tant que le périmètre de la CDA n’était pas 
clairement redéfini, et qu’un rapprochement avec les Com-
munautés de Communes de Gémozac et de Saint-Porchaire 
restait envisageable, il était inutile d’engager des dépenses 
pour élaborer un PLU à l’échelle de l’Agglomération. D’au-
tant plus qu’il existe, à l’échelle du Pays de Saintonge Ro-
mane, un Schéma de Cohérence Territorial (SCOT) qui est 
un document d’urbanisme visant à mettre en cohérence 
l’ensemble des politiques en matière d’habitat, de mobili-
té, d’aménagement commercial, d’environnement. Avec le 
SCOT et le PLU, la Ville dispose donc de deux documents 
servant de cadres de référence pour l’aménagement et 
l’amélioration du cadre de vie en respectant les principes du 
développement durable.
Le Programme Local de l’Habitat (PLH) est aussi un outil 
pour agir sur la croissance démographique car il est le do-
cument essentiel de programmation des investissements et 
des actions en matière de politique de logement à l’échelle 
de la CDA.

Or, parmi nos priorités pour Saintes figure la mise en œuvre 
d’actions visant à revitaliser le centre-ville afin d’y attirer de 
nouveaux habitants. Pour cela, nous agissons pour lutter 
contre les logements indignes, développer un habitat de 
qualité capable de répondre aux besoins de jeunes ou 
de retraités souhaitant habiter au centre-ville, limiter la 
concentration de logements sociaux dans l’hyper-centre 
qui contribue à son appauvrissement et les répartir de fa-
çon plus équilibrée sur l’ensemble du territoire.
Freiner la périurbanisation et développer une offre attrac-
tive de maisons individuelles font aussi partie de notre plan 
d’action. Il est donc indispensable que le PLH fasse réfé-
rence à cette volonté politique des élus saintais de revi-
talisation du centre-ville et au programme d’actions pour 
l’amélioration et la réhabilitation du parc de logements à 
Saintes, qu’il soit public ou privé, pour la requalification de 
quartiers anciens dégradés comme le Site Saint Louis ou le 
quartier de la gare.
C’est parce que la revitalisation du centre-ville de Saintes 
ne figure pas explicitement dans les orientations priori-
taires du PLH proposé par la CDA, et que les investisse-
ments pour réhabiliter l’habitat de la ville centre sont in-
suffisants, que les élus saintais se sont prononcés contre le 
projet de PLH actuellement proposé par la CDA.
Le dialogue reste ouvert et je suis convaincu qu’avec les 
présentations qui sont programmées et un ajustement 
de la méthode incluant plus d’échanges en amont et des 
groupes de travail spécifiques, les intérêts communs pour 
rendre la ville et le territoire plus attractifs seront mieux ex-
plicités et davantage compris.
En conclusion, c’est par une politique et des actions volon-
taires en matière de rééquilibrage des taux de fiscalité entre 
la ville-centre et le territoire, d’aménagements urbains pour 
lutter contre la périurbanisation et pour mieux prendre en 
compte les caractéristiques architecturales de la ville , de 
revitalisation du centre-ville et de développement d’une 
offre d’habitat de qualité, que l’on pourra enrayer le risque 
de voir la ville dépérir et retrouver à Saintes la croissance 
démographique essentielle à son avenir.
Ce mouvement est amorcé et se concrétise à travers des 
projets de réhabilitation ou de logements nouveaux sur le 
Site Saint-Louis, rue des Jacobins, cours Paul Doumer, rue 
Pelletan, Sur Moreau, Magezy…
Les investisseurs ne s’y trompent pas. Ils ont identifié que 
Saintes avec sa localisation, son accessibilité routière et fer-
roviaire, son patrimoine et sa proximité avec la métropole 
de Bordeaux, dispose d’un fort potentiel de croissance et 
de développement. Il nous incombe de mener des po-
litiques fiscales, d’urbanisme et d’habitat qui renforcent 
l’attractivité et qui favorisent la croissance de population à 
Saintes. Gageons que l’avenir du marché immobilier a des 
beaux jours devant lui à Saintes.

Chaque jour, pour vous, pour Saintes.

Jean-Philippe Machon
Maire de Saintes

Croissance démographique : autre enjeu majeur pour Saintes
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1. REPAS DES SENIORS
Le samedi 4 février, tous les Saintais 
de plus de 75 ans et leur conjoint (quel 
que soit leur âge) ont été invités à un 
vin d’honneur suivi d’un repas et bal 
avec orchestre au Grand-Coudret. Les 
élus ainsi que les bénévoles des comi-
tés de quartiers étaient présents pour 
assurer le service du repas en cette 
journée de festivités.

2. NUIT HARRY POTTER
La médiathèque François-Mitterrand 
organisait le 2 février dernier sa 
première « Nuit Harry Potter » de 18 h 
jusqu’à 22 h. Une soirée magique pour 
petits et grands  !  

3. HOMMAGE À JEAN-MICHEL 
ARDOUIN 
Une plaque commémorative a été 
déposée le 28 janvier dernier à l’entrée 
du local de l’association Bordeaux-
Saintes Organisations (BSO) en 
hommage à Jean-Michel Ardouin qui 
en fut le président pendant quatorze 
ans, de 2002 à 2016.

4. DES CHINOIS À SAINTES
Dans le cadre d’un échange avec le 
lycée Bernard-Palissy, une délégation 
d’élèves chinois a été reçue à l’Hôtel de 
Ville le 24 janvier dernier.

5. ORIENTATIONS BUDGÉTAIRES 
2017  
Les Saintais ont répondu présent à 
l’invitation du conseil municipal le jeudi 
9 février dernier à 18 h 30 à la Cité 
entrepreneuriale pour une présentation 
des orientations budgétaires proposées 
pour 2017, par Jean-Philippe Machon, 
le Maire et Frédéric Neveu, l’adjoint 
aux Finances.
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7. VISITE DU SECRÉTAIRE D’ÉTAT À 
L’INDUSTRIE
Christophe Sirugue, Secrétaire d’Etat 
chargé de l’industrie, était à Saintes 
le 30 janvier. Il a visité les locaux de 
l’entreprise CEFAM ATLAS, fabricant 
français de monte-charges, tables et 
plates-formes élévatrices depuis 1968.

8. CHAMPIONNAT RÉGIONAL 
D’ESCRIME 
Les 11 et 12 février avait lieu à 
l’Espace Mendès-France une 
compétition interligue comptant pour 
le championnat Nouvelle-Aquitaine 
d’épée, catégories M17 à vétéran, 
organisée par le Cercle d’Escrime 
Saintais.

9. TOURNAGE SUR LE SITE  
SAINT-LOUIS
L’association Pachyderm a posé ses 
caméras en février dernier sur le site 
de l’ancien hôpital, sous l’ancienne 
arrivée des urgences, pour le tournage 
d’un clip du groupe de rock saintais 
Lysistrata. 

10. FESTIFOLK
Le 13e Festifolk organisé par le Groupe 
Folklorique Aunis & Saintonge s’est 
achevé dimanche 29 janvier après 
deux jours de festivités au Hall 
Mendès-France. Les groupes “La 
Bourguignonne” de Dijon et “Lo Cèu” 
de Pau, étaient invités cette année et 
ont assuré le spectable aux côtés des 
Cagouillards !

11. FORUM DES MÉTIERS À 
PALISSY
Les 9 et 10 février de 9h à 17h au 
lycée Bernard-Palissy, s’est déroulé 
le 1er forum des métiers et des 
formations, organisé en liaison avec 
le Comité Local Ecole Entreprise 
(CLEE), l’académie de Poitiers, la 
région Nouvelle-Aquitaine et la Ville de 
Saintes. Au programme : conférences 
et stands d’information.

7
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Actualités

Entreprendre au féminin

  L’association Entreprendre au 
féminin existe depuis deux ans 
en Charente-Maritime. Le siège 
de la structure, présidée par Sé-
verine Tremblay, gérante du Bis-
trot des Halles, est situé à la CCI 
de Saintes. L’association compte 
une cinquantaine d’adhérentes 
qui se réunissent une fois par 
mois à La Rochelle, Rochefort ou 
Saintes. « Nous avons plusieurs 
objectifs : rompre l’isolement des 
femmes chefs d’entreprise, mais 
aussi celles impliquées dans le 
milieu associatif, se faire connaître 
(conférences, business dating) et 
créer de l’échange de compé-
tences. » L’assemblée générale 
de l’association aura lieu le 20 
mars prochain à 19 h à la CCI de 
Rochefort. 

 Contact : Séverine Tremblay 
06 03 59 02 55 / 05 46 93 14 87

EN BREF

Un Saintais au Dakar

Retour sur le Dakar de «  JC  »

07-30/03   Les super-héros (Exposition - Médiathèque François-Mitterrand)
11/03   Journée portes ouvertes des lycées saintais
12/03   Course cycliste Bordeaux-Saintes
15/03   Journée de l’emploi et des jobs saisonniers
18-19/03   Duathlon (Hall Pierre-Mendès-France)
20/03   Assises du Commerce
25/03   Visite-découverte au musée Dupuy-Mestreau (11 h)AG
EN

DA

Charles Vincent

« J’ai eu plaisir à 
piloter de bout en 

bout ! »

 Le motard saintais Jean-Christophe 
Ménard1 a terminé 72e (sur 167 en-
gagés) sans concéder de pénalité. 
Au-delà du classement anecdo-
tique, il se dit très heureux d’avoir 
bouclé cette édition 
après deux abandons 
consécutifs. Pourtant 
les conditions ont été 
dures : froid en Bolivie, 
chaleur humide au Pa-
raguay, étapes à 3500 
mètres d’altitude… Et un accident : 
« Je me suis fait rouler dessus par une 
voiture après une chute derrière une 
dune… » Il donne un coup de cha-
peau à son préparateur physique : 
« Grâce à Jean-Philippe, j’ai eu plai-
sir à piloter de bout en bout ! » Il 

retient deux arrivées d’anthologie. 
Celle d’Oruro après 350 km de grêle, 
avec un monde fou qui attendait sous 
la pluie et dans la boue. Et celle de 
La Paz, avec 32 km de haie d’hon-

neur : « Tous les habi-
tants devaient être dans 
la rue… On a même vu 
le président bolivien ! » 
En attendant l’édition 
2018, la 40e, JC se 
prépare déjà pour la 

prochaine manche du championnat 
du monde d’enduro, en Sardaigne 
au mois de juin. Passion intacte à 51 
ans !

(1) Lire son portrait dans notre édition de 
février

SoluSons
Bien Entendre, Mieux Vivre.

+

+

TEST AUDITIF1OFFERT(1)

ESSAI1GRATUIT
SANS ENGAGEMENT
ESSAYEZ DES SOLUTIONS DE 
DERNIÈRE GÉNÉRATION.

STÉRÉO OU MONO TROUVEZ 
CE QU’IL VOUS FAUT !

FAITES LE POINT SUR VOS 
DIFFICULTÉS AUDITIVES.

UNE REMISE DE 

200 €
*

(2)

   Essai personnalisé 
sans engagement

���Accessoires�d’aide 
à la communication
    Protections auditives  
sur mesure

2 ADRESSES 

À VOTRE SERVICE :

SAINTES
4 rue Pierre et Marie Curie

05 46 95 20 20

60 Cours National

05 46 74 68 75
www.solusons.fr

*200€ de remise sur l’achat d’une solution en stéréo d’un montant minimum de 2500€,
100€ de remise pour un équipement en mono d’un montant minimum de 1250€, remise non cumulable avec d’autres o�res ou partenariat santé ou O�re Oditio. O�re valable jusqu’au 31/03/2017. 
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Concours d’infirmiers

  Environ 550 candidats atten-
dus à Saintes.
L’Institut de Formation en soins 
Infirmiers (IFSI) de Saintonge, si-
tué à Saintes, accueillera environ 
550 candidats le 8 mars prochain 
à l’occasion de son concours an-
nuel. Les oraux auront lieu les 
10, 11, 12 et 15 mai 2017. Les 
candidats viennent de toute la 
France à Saintes avec l’objectif de 
suivre cette formation. L’effectif 
de la prochaine rentrée est fixé 
à 65 places. A noter que l’insti-
tut organise des préparations aux 
concours  d’aide-soignant et d’in-
firmièr(e) qui se dérouleront en 
février.

 Infos : www.ch-saintonge.fr

EN BREF

Ce 19e Printemps invite à explorer le 
continent largement et injustement 
méconnu de la poésie africaine fran-
cophone. Car si les voix majeures de 
Senghor, U Tam’si ou Kateb Yacine, 
ont trouvé l’écho qu’elles méritent, 
tout ou presque reste à découvrir de 
l’intense production poétique afri-
caine.
A Saintes, ce rendez-vous, coordon-
né et présenté par les médiathèques 
municipales, est le fruit de la partici-
pation active des nombreux amateurs 
de poésie présents sur le territoire. 
Comme les années précédentes, la 
programmation (lectures musicales et 
théâtrales, expositions, concerts, ate-
liers, etc.), conçue et destinée à tous 

Evénement

Le Printemps des poètes

les publics, se trouvera encore plus 
enrichie des participations de chacun  : 
artistes, établissements culturels et 
structures socioculturelles, établisse-
ments scolaires, particuliers...

 Retrouvez le programme complet
 et les infos pratiques sur www.ville-saintes.fr 

et en contactant : 
Médiathèque François-Mitterrand, 

place de l’Echevinage, 05 46 93 25 39
Médiathèque Louis-Aragon, 

galerie commerciale de Bellevue, 
05 46 74 34 90

Conservatoire municipal de Musique et de 
Danse, Abbaye-aux-Dames, 05 46 92 50 80

Service Action Culturelle et Médiation, 
Ville de Saintes : 05  46  93  12  56

Sébastien Lahalle

Actualités

Bulletin_municipal_Stes-2016-Insertion_vectorisée-V2.indd   1 29/04/2016   15:46:06

  Pour cette 19e édition du Printemps des poètes, organisée par les mé-
diathèques municipales, le thème retenu cette année est l’ «  Afrique(s)  ». 
L’occasion de découvrir du 11 au 18 mars dans différents lieux de Saintes, la 
poésie africaine francophone, pour tous publics et gratuitement.



Fil rouge

Bilan des diagnostics techniques
Sébastien Lahalle
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“La Réponse au Bris de Glace”

Réparation

Remplacement

Pare-brise

Marquage antivol

Glace latérale

Lunette arrière

Optique de phare

0 800 400 200

Z.I. Les Charriers - 2 avenue de Gémozac - 17100 SAINTES
05 46 93 13 49 

AGRÉÉ
ASSURANCES

Bilan amiante
 Le site présente des bâtiments du 

XVIIIe siècle jusqu’au milieu des an-
nées 80, la présence d’amiante dans 
un certain nombre de structures est 
donc normale et fera l’objet d’un dé-
samiantage en règle dont nous vous 
présenterons le processus bientôt 
dans nos colonnes. 

Etudes 
géotechniques

 Par endroits, des remblais de 4 m 
de profondeur manquent de stabilité. 
Des fondations plus profondes seront 
nécessaires avec des structures mon-
tées sur micro-pieux. 

 

Etudes 
pollution

 A l’issue de l’étude, aucune pollu-
tion majeure n’a été détectée. Il est 
à noter malgré tout une présence 
d’hydrocarbures, uniquement en pro-
fondeur, donc sans danger tant qu’ils 
sont recouverts. 
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Quartiers

Ramassage des ordures ménagères

Propreté urbaine
Des arbres malades 
Cours Reverseaux

  Le 1er février, les services 
techniques de la Ville ont dû 
abattre 5 platanes situés Cours 
Reverseaux, près de la rue 
Saint-Eutrope. Une mesure de 
sécurité indispensable suite à 
la découverte du champignon 
« Phellin tacheté » à l’intérieur 
des troncs. « Des expertises 
demandés à l’ONF nous ont 
confirmé les doutes que nous 
avions quant à l’infection de ces 
arbres. Afin d’éviter tout risque 
de propagation, il fallait les 
abattre car ils auraient fini par 
pourrir et présenter un risque de 
chute », indique Marcel Ginoux, 
adjoint au maire délégué 
notamment à la salubrité 
publique et à l’environnement. 
L’élu précise que tout risque 
est désormais écarté et qu’une 
surveillance très attentive est 
mise en œuvre sur l’ensemble 
des arbres de la ville. 

A noter qu’un autre platane 
situé devant le Temple, cours 
Reverseaux a dû aussi être 
abattu en raison d’une infection 
au chancre coloré. Il s’agit d’un 
cas isolé.  

Karen Delarge

EN BREF

   Si nos habitudes de tri sont simplifiées en 2017, il faut malgré tout se 
conformer au calendrier de ramassage des ordures ménagères.

La collecte des déchets en porte à 
porte est une compétence de la CDA 
de Saintes : une mission exercée 
avec rigueur sur 35 secteurs dont 15 
sur l’ensemble de la ville de Saintes. 
Depuis le 1er janvier 2017, tous les 
emballages sont recyclés, et les sacs 
jaunes plus nombreux dans le centre-
ville. La Ville poursuit ses efforts pour 
lutter contre les dépôts 
sauvages et offrir un 
hyper-centre propre.

Tous les habitants 
doivent contribuer 
à faire atteindre cet 
objectif en respectant le calendrier 
de collecte des déchets ménagers. 
Saintes est divisée en plusieurs sec-
teurs. Pour identifier le vôtre, ren-
dez-vous sur www.agglo-saintes.fr, cli-
quez sur l’onglet « Compétences » puis 
« Déchets ». Via ce sommaire, vous ac-
cédez aux informations concernant la 
« Collecte en porte à porte ». Accéder 
à « mon calendrier de collecte » puis 
saisissez votre adresse. Si aucun calen-
drier n’y est associé, cela signifie que 
votre secteur est doté de conteneurs 
enterrés. Grâce au badge attribué à 

votre foyer, vous pouvez y déposer 
à tout moment vos déchets. La rive 
droite compte 17 points de collecte, 
et les zones d’habitat collectif, 32.

Côté rive gauche, pour d’évidentes 
raisons de propreté et de circulation 
des piétons, quels que soient les jours 
et heures de collecte, les conteneurs 

individuels doivent être 
sortis après 19 h la veille 
du ramassage. Concer-
nant les déchets en-
combrants, il existe trois 
déchetteries accessibles 

du lundi au dimanche mais aussi un 
service de collecte à domicile (sur ren-
dez-vous) en appelant l’écosite ! Le 
non respect des modalités de dépôt 
des ordures peut exposer l’usager au 
paiement d’une amende de 68  € et à 
des frais de nettoyage (CDA) s’élevant 
à 35  €.

 Renseignements : 
www.agglo-saintes.fr – règlement de la collecte 
des déchets – Communauté d’Agglomération de 

Saintes, PDF en ligne.
05 46 93 41 50

Rendez-vous sur 
www.agglo-saintes.fr

Notez-le !
L’INCONTOURNABLERENDEZ-VOUS DU 21 JUINFÊTE DE LA MUSIQUE16h à 2h - Centre-villeLe programme vous sera communiqué prochainementContact : Service événementiel05 46 92 34 72
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Dossier

Sécurité : 3 ans d’efforts inédits 

Se sentir en sécurité s’inscrit au premier rang de notre qualité de vie. Prendre les mesures 
nécessaires pour assurer la sécurité de tous est de la responsabilité du Préfet mais les 
élus locaux ont aussi un rôle important à jouer. Depuis 2014, la Ville de Saintes s’inscrit 
pleinement dans cette ligne de conduite, mène une politique forte et s’implique pour 
assurer la sécurité de ses concitoyens. 

par Sébastien Lahalle

   La sécurité est un bien commun et à ce titre reste 
l’affaire de tous. Au même titre que le développement 
économique ou la gestion sociale, elle est donc l’une 
des priorités de la Ville de Saintes. Les 
dépenses pour la sécurité représentent 
746 040 € (Police municipale et vidéopro-
tection) soit 2,1 % du budget 2017. Les 
élus mènent une politique de prévention 
adaptée aux besoins et caractéristiques du 
territoire, afin de rendre la ville plus sûre.

Car même si Saintes affiche une certaine tranquillité, 
l’insécurité n’y est pas absente. Ainsi, en observant les 
derniers chiffres du Tribunal de Grande Instance, on 
note une augmentation significative des poursuites 
avec 3  043 décisions rendues en 2016 contre 2  669 

en 2014 et 2  772 en 2015, soit une hausse de 14  % en 
deux ans. Parmi ces décisions, celles qui aboutissent à 
des mesures alternatives se sont accrues (39  % en 2016 

contre 34  % en 2015).

Le taux de procédures rapides s’établit 
quant à lui à 48 % en 2016 contre 43 % 
en 2014 et 45 % en 2015. Il y a deux 
ans, la répartition des infractions pour-
suivies se présentait comme telle : 55 % 

des condamnations avaient été prononcées pour des 
délits relevant de la circulation routière, 6 % pour des 
infractions à la législation sur les stupéfiants, 4,5 % pour 
des infractions économiques et financières, 15 % pour 
des faits de vols ou de recels, 1 % de délits à caractère 
sexuel et 9,5 % des faits de violence. 

Une politique de 
prévention pour 

rendre la ville plus 
sûre
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55%
6%
13

Chiffres clés
La part de délits routiers dans 
les infractions poursuivies.

La part de délits liés aux 
stupéfiants dans les infractions 
poursuivies.

le nombre de policiers 
municipaux à Saintes,
soit le double d’effectif comparé 
au début du mandat.

Protection de la population en cas de crise majeure

Un service de  
prévention

} Le plan communal de sauvegarde (PCS) est un outil permettant à la Ville de faire face à une crise majeure (inonda-
tions, mouvements de terrain, tempête…). Ses missions sont d’évaluer les mesures immédiates de sauvegarde et de 
protection des personnes ; fixer l’organisation nécessaire à la diffusion de l’alerte et des consignes de sécurité ; recen-
ser les moyens disponibles et définir la mise en œuvre des mesures d’accompagnement et de soutien de la population 
(évacuation, ravitaillement et hébergement d’urgence de la population). Le Maire est directeur des opérations de 
secours dans les limites matérielles et territoriales auxquelles il est soumis, dès qu’un évènement important survient.

} La gestion urbaine de proximi-
té est un service mis en place par 
la Ville, qui a vocation à régler 
les soucis de fonctionnement 
de la vie urbaine  : tags sur le 
patrimoine communal ou privé, 
pannes d’éclairage public, dé-
pôts sauvages de déchets, dé-
gradations sur le mobilier urbain 
et la voirie communale, affichage 
sauvage, problèmes de signalisa-
tion, branches d’arbre gênantes. 
La Ville s’engage à répondre à la 
demande des citoyens dans les 
meilleurs délais.

Contacts : 
 Tel. : du mardi au vendredi de 10 h à 12 h 
 et de 14 h à 16 h et lundi de 14 h à 16 h, 
 au 0800 17 00 07 (appel gratuit depuis 
 un poste fixe). 

 Sur place à la mairie : 
 square A.-Maudet, mardi, jeudi et 
 vendredi de 10 h à 12 h 
 et du lundi au vendredi de 14 h à 16 h. 

 Par e-mail : gup@ville-saintes.fr

 Par courrier : Hôtel de ville, 
 square A.-Maudet, 17100 Saintes

« Comme nous nous y étions engagés, 
nous avons agi fortement 
pour la sécurité des Saintais »
Jean-Philippe Machon

Au service du citoyen
} La sécurité d’une ville repose d’abord sur des hommes et des femmes au 
service du citoyen : police nationale, police municipale, associations, média-
teurs sociaux… Ce sont aussi des structures et des installations : éclairage 
public des rues isolées, vidéosurveillance mise en place dès 2015 dans le 
quartier de la gare, vers la passerelle et dans le centre-ville. Les services de 
l’État et de la commune interviennent ainsi de manière complémentaire et 
coordonnée afin d’améliorer le bien vivre ensemble. Enfin, chaque citoyen a 
aussi un rôle à jouer pour prévenir la délinquance et contribuer à la tranquil-
lité publique. 

La police nationale
} Les fonctionnaires de la police nationale assurent la protection des per-
sonnes et des biens, veillent au respect des lois, préviennent la délinquance, 
ainsi que les troubles à la tranquillité et à l’ordre publics. La police nationale 
joue un rôle préventif, dissuasif et répressif, mais c’est principalement dans 
le cadre des appels d’urgence à police secours (17) qu’elle est le plus fré-
quemment sollicitée.

 Service départemental d’incendie et de 
secours (SDIS)
} Le SDIS est un établissement public chargé de la protection des personnes, 
des biens et de l’environnement (Secours d’urgence aux personnes victimes 
d’accidents, de sinistres ou de catastrophes ; évacuations des personnes vic-
times ; prévention et évaluation des risques de sécurité civile ; préparation 
des mesures de sauvegarde et organisation des moyens de secours). Il est 
financé par le Département et les collectivités locales et sa gestion est assu-
rée par un conseil d’administration. Le SDIS 17 est réparti sur l’ensemble du 
territoire départemental à travers trois groupements à La Rochelle, Saintes et 
Royan, et regroupe 2 486 agents. 
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La sécurité relève-t-elle des missions 
du Procureur ?
La sécurité et tout ce qui relève de 
l’ordre public est de la responsabilité 
du Préfet. La première mission qui est 
confiée au Procureur de la République 
est la prévention de la délinquance. 
Dans ce cadre, notamment sur Saintes, 
je travaille avec le CISPD (Conseil Inter-
communal de Sécurité et de Prévention 
de la Délinquance). L’autre mission du 
Procureur est le traitement des plaintes 
et des procédures qu’il reçoit.  
Quelles sont les spécificités de 
Saintes ?
Comme nous sommes dans une com-
mune relativement tranquille, on a 
l’impression que le risque n’existe pas. 
Et qu’il n’y a pas de raison de prendre 
des mesures particulières. Ce n‘est pas 
vrai ! D’abord parce qu’avec la cour 
d’Assises, on juge toutes les affaires 
criminelles du département. On reçoit 
des gens qui ont un profil dangereux. 
On doit être très vigilant pour sécuriser 

le bâtiment qui est très exposé. Le pro-
jet de juridiction qui a été mis en place 
cette année a été de réfléchir à cette 
sécurisation afin de la renforcer.

Quels types de délinquance observe-
t-on à Saintes ?
Ce qui nourrit le tribunal au quotidien, 
ce sont des contentieux routiers, à 55%, 
avec présence d’alcool et/ou de stupé-
fiants au volant, un problème très pré-
sent sur le département. La moyenne 
nationale est de 45%. Sur l’ensemble 
des juridictions de la cour d’Appel de 
Poitiers (Vendée, Charente-Maritime, 
Vienne et Deux-Sèvres) Saintes détient 
le plus fort taux. Pour le reste, on relève 
surtout des cambriolages. En revanche, 
ce qui est sous estimé et qui a une vraie 
existence est le trafic de stupéfiants. Il 
représente 6% des contentieux. Cette 
présence du stupéfiant, qui vient tant 
de l’Orléanais que de Bretagne, a aussi 
un impact sur les atteintes aux biens, les 
vols à la roulotte, les cambriolages. 

Quelles solutions sont mises en 
place ?
Le problème est que la plupart des ser-
vices départementaux sont à la Rochelle. 
J’insiste depuis mon arrivée pour que 
la police judiciaire réinvestisse le terri-
toire. C’est le cas depuis deux ans. Mais 
je pense que Saintes devrait être dotée 
d’une brigade anti-criminalité. Par ail-
leurs, il y a toujours eu une collaboration 

entre l’institution judiciaire et le monde 
associatif (notamment les organismes 
de prise en charge des conduites ad-
dictives). Un travail de fond est fait, y 
compris auprès des établissements sco-
laires. Enfin, si on relève un nombre assez 
important de sans abris à Saintes, ils ne 
sont pas à l’origine de l’insécurité. Ils ne 
pratiquent pas une mendicité agressive.

Comment expliquez-vous ce senti-
ment général d’insécurité, même 
dans des villes « calmes » comme 
Saintes ?
Les gens vivent avec une vision de leur 
environnement de sécurité de plus en 
plus réduite. Globalement Saintes n’est 
pas une ville violente où l’on se sent en 
insécurité. Mais la présence des stupé-
fiants est quand même très significa-
tive. Globalement Saintes est une ville 
calme mais cela ne veut pas dire qu’il 
ne se passe rien. Même chose concer-
nant la radicalisation, on aurait tort de 
penser que Saintes n’est pas concernée. 
Nous sommes une institution qui est très 
décriée mais qui est encore plus mal 
connue. Mais quand on prend le temps 
d’expliquer ce qu’est la justice, comment 
elle fonctionne, avec quels moyens, les 
gens s’aperçoivent qu’on ne fait pas n’im-
porte quoi. Ce qui fait notre faiblesse 
c’est que les institutions ne parlent plus 
d’une seule voix. Collectivement, nous 
devons porter des valeurs communes. 

Dossier

Xavier Lhermitte, commissaire de la Police  
nationale de Saintes

Philippe 
Coindreau

Procureur de la République au 
Tribunal  de Saintes

} Originaire de Cherbourg dans la 
Manche, le commissaire Xavier Lher-
mitte a pris ses nouvelles fonctions à 
Saintes le 2 janvier dernier. Il succède 
à Hanane Bakkioui, désormais respon-
sable d’une antenne de l’Inspection 
Générale de la Police Nationale (IGPN) 
à Nice. Xavier Lhermitte, âgé de 48 ans, 
était en poste au commissariat de Ro-
chefort/Tonnay-Charente depuis 2013 
où il a renforcé son expérience. Spé-
cialiste du maintien de l’ordre et de la 
sécurisation de la voie publique dans 
les zones sensibles depuis de nom-
breuses années, le nouveau patron de 
la police nationale de Saintes a débuté 
sa carrière comme Officier de Paix. En 

1995, il devient officier de police dans 
le Val d’Oise. Puis il intègre l’état-ma-
jor de la Direction Départementale 
de la Sécurité Publique (DDSP). Entre 
1998 et 2003, il est officier formateur 
pour les activités physiques et profes-
sionnelles, en lien avec le maintien de 
l’ordre. Nommé capitaine en 2003, il 
prend le commande-
ment de la compagnie 
départementale d’in-
tervention, composée 
d’une centaine de fonctionnaires 
spécialisés dans la lutte contre les vio-
lences urbaines dans le Val d’Oise. La 
lutte contre les violences urbaines va 
d’ailleurs marquer sa carrière. Il a no-

tamment vécu les émeutes urbaines 
des automnes 2005 (Clichy-sous-Bois) 
et 2007 (Villiers-le-Bel). En 2008, il suit 
deux ans de formation à l’École Na-
tionale Supérieure de la Police (ENSP) 
puis est nommé commissaire central 
adjoint à Beauvais (Oise), à la tête de 
150 policiers. A Saintes, Xavier Lher-

mitte sait s’adapter aux 
enjeux territoriaux et 
aux attentes des élus. 
Son expérience est 

précieuse, dans tous les domaines 
d’intervention, notamment dans la 
lutte contre les atteintes aux biens et 
l’insécurité routière. 

«  S’adapter aux 
enjeux territoriaux. »
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PORTES 
OUVERTES
17 & 18 MARS

Numéros utiles

05 46 92 34 08
Police municipale 

05 46 90 30 40 
Police nationale   

0800 17 00 07
Gestion urbaine 

de proximité
(appel gratuit depuis un poste fixe)

15 
Samu (urgence médicale)

17
Police (appel d’urgence) 

  
18

Pompiers

Rencontre avec 
Claire Liaud, Présidente du Tribunal de Grande 
Instance (TGI) de Saintes

Outre le volet judiciaire, le pré-
sident du tribunal a aussi un rôle 
« administratif » que peu de gens 
connaissent…
Le président a des fonctions juridic-
tionnelles qui tiennent d’abord à l’or-
ganisation du service de la juridiction : 
organisation des audiences, planifica-
tion, gestion des personnels, de la sé-
curité des bâtiments et des personnes 
que nous accueillons. Ces fonctions 
présentent donc en effet un volet ju-
diciaire et un volet administratif. Nous 
sommes touchés par la question sécu-
ritaire de Saintes par rapport à la situa-
tion de notre bâtiment. Exemples : les 
sans abris qui séjournent à l’entrée du 
Palais de Justice, le stationnement, la 
prévention incendie, dégradation, in-

trusion…. Nous sommes donc au cœur 
de ce sujet en tant qu’acteur de la ville. 

A ce titre la situation du Palais de 
Justice est-elle particulière ? 
La situation du Palais de Justice de 
Saintes est particulière en raison de sa 
situation en plein centre-ville. Cela né-
cessite des demandes en surveillance, 
en gardiennage, en vidéosurveillance, 
en limitation des accès aux abords 
du Palais. Un conseil de juridiction 
est réuni une fois par an pour mettre 
en lien les acteurs de la ville (Ville, 
Communauté d’agglomération…) et 
permet d’exposer des projets ou des 
difficultés avec le fonctionnement de 
la juridiction. Rappelons aussi que la 
vigilance Vigipirate est maintenue de-
puis plus de deux ans et que l’on doit 
être vigilant car nous faisons partie des 
lieux sensibles, au même titre que les 
écoles, les lieux de culte, etc. Le Palais 
de Justice, son contenu humain et ma-
tériel, méritent donc une attention par-
ticulière. Nous sommes aussi l’image 
de la République. C’est très important 
que le Président du Tribunal et le Pro-

cureur soient attachés aux mêmes va-
leurs et suivent un axe commun. C’est 
essentiel vis-à-vis des personnels et 
des justiciables.  

}  En poste à Saintes depuis avril 2016. Claire Liaud arrive de la Sarthe, où 
elle est restée dans le ressort de la Cour d’appel d’Angers pendant dix ans. 
Magistrate depuis 1997, la présidente du TGI avait jusque-là exercé exclu-
sivement des fonctions de juge. C’est donc son premier poste de chef de 
juridiction. « Je souhaitais donner d’autres objectifs à ma carrière profes-
sionnelle. J’ai été juge du siège pendant 18 ans et j’avais envie de prendre 
de la hauteur par rapport à la fonction de juge « de terrain ».
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La police municipale formée pour votre sécurité
Julien Simon

Nous avons rencontré Bruno Ployart, 
responsable de la police municipale, 
qui nous a expliqué la mise en œuvre 
de cette petite révolu-
tion. Les 13 agents mu-
nicipaux sont d’abord 
passés devant un mé-
decin psychiatre, étape 
indispensable avant 
de pouvoir participer à 
la FPA, la Formation Préalable à l’Ar-
mement. La formation (45  heures au 
total) comprend une partie juridique 

de deux jours, notamment autour 
du concept de légitime défense. « Il 
s’agit pour les agents de connaître les 

différents degrés d’in-
tervention, c’est-à-dire 
d’adapter son arme à la 
situation, de la bombe 
lacrymogène au revol-
ver, en passant par la 
matraque télescopique, 

le Tonfa ou encore le PIE (Pistolet à Im-
pulsion Electrique)  », explique Bruno. 
Vient ensuite la formation au revolver, 

} La Ville a pris il y a quelques mois la décision d’armer sa police municipale. Une décision qui fait l’objet d’une 
mise en œuvre très encadrée et accompagnée par un processus complet de formation des agents.

Route de Saintes à Oléron
17600 Corme Royal

05 46 92 32 32
www.pepinieresdecormeroyal.fr

Ouvert du lundi au samedi - 9h/12h-14h/18h
Fermé les jours fériés

Un nouvel 
équipement assurant 
votre sécurité tout en 
garantissant la leur.

Dossier

une partie théorique et une par-
tie pratique autour de l’arme dont 
seront équipés les policiers, le 38 
Spécial Manurin, revolver prêté par 
l’Etat pour 5 ans, anciennement uti-
lisé par la Police nationale. Du 6 au 
10 février dernier, les agents se sont 
rendus au stand de tir Papy Rouland, 
situé zone des Charriers, prêté pour 
l’occasion par l’association de tir 
sportif saintais, et y ont travaillé l’ar-
mement, le désarmement, les pos-
tures adaptées et le tir à proprement 
parler. Forts de ces connaissances 
et de ces nouveaux apprentissages, 
les nouveaux tireurs se sont présen-
tés devant un jury chargé de juger 
de leur aptitude au port d’une arme 
à feu. Cette nouveauté dans la vie 
professionnelle de nos policiers a 
nécessité l’aménagement d’une 
salle d’armes hautement sécurisée 
(blindage, capteurs, alarmes, etc.). 
Désormais les policiers municipaux 
sillonneront la ville dotés d’un nou-
vel équipement assurant votre sécu-
rité tout en garantissant la leur.   

Le dispositif de vidéoprotection s’étoffe

  La vidéoprotection a été mise en 
place à Saintes en 2015 et 2016 
avec l’objectif de prévenir les 
risques de délinquance et assurer la 
protection des personnes sur la voie 
publique, à proximité ou devant les 
lieux, les bâtiments et installations 
publics. Six caméras ont ainsi été 
installées sur la place Bassompierre 
dont une à reconnaissance faciale. 
Trois extractions d’enregistrement 
ont été effectuées sur réquisition 
d’un officier de police judiciaire 
permettant de résoudre deux délits. 

Afin de compléter ce dispositif, des 
caméras supplémentaires vont être 
mises en service avant l’été près de 
l’Hôtel de Ville, la Sous-préfecture, 
l’Abbaye-aux-Dames, la place de 
l’Echevinage, le Gallia et le site de 
la gare. Rappelons que chaque 
lieu fait l’objet d’une autorisation 
accordée par arrêté préfectoral, 
renouvelable tous les cinq ans, et 
que ce programme bénéficie d’une 
subvention attribuée par le Fonds 
Interministériel de Prévention de la 
Délinquance (FIPD)...  

Les agents de la Police municipale de Saintes avec la garde-champêtre Sophie Priouzeau et M. Ginoux, adjoint au Maire. 
(C. Bordeille et J.-J. Douard manquent sur la photo).
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Rue Saint-Rémy

Travaux d’assainissement et d’eau 
potable. Renforcement et déplace-
ment d’une conduite d’eau potable. 
Mise en séparatif du réseau d’as-
sainissement. Date : phase 1 de fin 
septembre à fin octobre 2016 (eau 
potable) - Phase 2 : 1er trimestre 2017 
(assainissement). Coût  : 240  000  € 
TTC

Rue Eugène-Pelletan

Travaux d’assainissement et d’eau 
potable. (Moitié Est à partir de la 
rue Ste-Claire) : travaux de renouvel-
lement du réseau d’assainissement 
(remplacement du réseau vétuste en 
amiante-ciment). Date : de fin janvier 
à mi-avril 2017. Coût : 190 000 € TTC. 
Travaux en rue barrée aux véhicules. 
Accès piétons maintenus. Parking 
gratuit de la rue des Curés indispo-
nible pendant toute la durée des tra-
vaux. 

Giratoire avenue Kennedy / 
rue de Chermignac

Travaux de voirie. Création d’un îlot 
central paysager. Coût : estimation 
en cours. Date : intervention pendant 
les périodes scolaires de février pour 
limiter la gêne sur les transports sco-
laires.

Trottoirs quai de l’Yser

Travaux de voirie. Côté habitation  : 
réfection. Coût : 6  500  € TTC. Date  : 
2 semaines dans la période février/
mars 2017.

Travaux

Chaque jour,
nous améliorons votre ville

EN BREF

Réhabilitation du pont 
de Lormont 

}  Projet de réhabilitation du 
pont de Lormont avec créa-
tion d’une passerelle piéton/
vélo, et d’études de reprise des 
désordres de chaussée rue de 
Lormont. Études préalables de 
diagnostic en cours, levés topo-
graphiques, sondages géotech-
niques, diagnostic structurel de 
l’ouvrage, études comparatives 
de scénarios de réhabilitation. 
Délai : 1er semestre 2017. Coût 
phase études de diagnostic : 
30  000 € TTC.

L’EXPÉRIENCE 
NE S’IMPROVISE PAS

L A  P R É V O YA N C E  
O B S È Q U E S
N O T R E  M É T I E R  D E P U I S  
P L U S  D E  3 0  A N S

Saintes : 05 46 93 17 71

Les garanties Symphonie et Adagio font l’objet de contrats collectifs souscrits par Les Pompes Funèbres Publiques auprès de MUTAC : 
4 rue du Professeur Forgue - CS 40972 - 34078 Montpellier cedex 03 - Tél : 04 67 06 09 09 - Fax : 04 67 92 12 92 - Mail : contact@mutac.com - Mutuelle soumise aux dispositions du livre II du 
code de la Mutualité - SIREN 339 198 939 - Attention, certains choix de capital obsèques sont susceptibles de ne pas couvrir les frais d’obsèques. Nos conseillers sont à votre disposition pour vous  
guider dans votre choix - Pompes Funèbres Publiques SAINTES - SAINTONGE : N°ORIAS 090 468 28 - SEML PFIS au capital de 516 400 euros Siège Social : 2 rue du Docteur Armand Trousseau -  
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} Dr Cellphone est un nouveau concept de réparation de mobiles et vente 
d’accessoires tous modèles, situé 32 rue Alsace-Lorraine.

Economie

Nouveau commerce

Docteur ès smartphone...
Sébastien Lahalle

 Très visible dans la rue piétonne, le 
magasin Dr Cellphone a ouvert ses 
portes le 29 décembre dernier. A sa 
tête : Aurélien Rimbaud, déjà gérant 
de l’enseigne Businesscopy spéciali-
sée dans la réalisation de logos, cartes 
de visites, dépliants, etc. Cette fois, le 
jeune Saintais de 31 ans a décidé de 
développer un service entièrement 
dédié aux téléphones mobiles, ta-
blettes et maintenance informatique. 
« Je sais qu’il y a une 
forte demande dans ce 
secteur et nous avons 
les compétences. 
J’avais aussi depuis 
quelques années le 
souhait d’installer un magasin dans 
la rue Alsace-Lorraine car elle est très 
agréable et bien fréquentée. J’ai donc 
créé ce concept de Dr Cellphone », 
confie Aurélien Rimbaud.
Un concept volontairement ludique et 
dynamique. Dès l’entrée en boutique, 
le client découvre une ambiance  
«  laboratoire médical  » avec une  
décoration adaptée visant à 
prendre en charge votre ordinateur,  
smartphone ou tablette pour le  
soigner et lui refaire une santé !

Dr Cellphone propose un service 
complet pour particuliers et profes-
sionnels : réparation de mobiles multi-
marques, remplacement de batteries, 
désoxydation, rachat de téléphones 
cassés, réparation d’écrans et de cla-
viers de PC portables et tablettes, dé-
blocage de mobiles, vente d’acces-
soires tous modèles, achat et vente de 
téléphones neufs et d’occasion… ainsi 
qu’un service de photocopies en libre 

service pour tous sup-
ports (clé USB, CD...). 
« Nos “chirurgiens“ ré-
parent tous types de 
téléphones portables 
dans notre atelier. Au-

cune réparation n’est sous-traitée ou 
envoyée hors de la ville, et cela dans 
des délais records, en moyenne 15 
minutes. De plus, toutes les interven-
tions sont garanties 3 mois » précise 
le gérant. 

 Pour réparer votre mobile à Saintes :
Dr Cellphone - 32 Alsace-Lorraine

Tél. 05 46 98 46 27 
et PSM SAINTES - 18 rue St-Michel  

Tél. 05  46  98  42  48

Toutes les réparations 
sont effectuées à 

Saintes

Assises du commerce 

}  A   l’initiative de la Ville de 
Saintes, les Assises du commerce 
se tiendront le 20 mars de 14  h à 
17  h  30 à la Cité entrepreneuriale, 
bd Guillet-Maillet. L’ensemble 
des commerçants de proximité 
est convié à cet évènement visant 
à échanger sur le développement 
du commerce dans les dix pro-
chaines années. Un groupe de 
travail a été constitué, réunissant 
l’Union des Commerçants du 
Centre Piétonnier, Saintes Shop-
ping, le Cercle des hôteliers et 
restaurateurs, Pays Santon En-
treprises, l’Office de Tourisme, 
la Chambre de Commerce et 
d’Industrie, la Chambre de Mé-
tiers et de l’Artisanat, et le service 
économie de la CdA. Une confé-
rence menée par David Lestoux 
(Cibles & Stratégies) et des tables 
rondes sont programmées dès 
14  h à l’Espace Auditorium. Les 
débats aborderont les thèmes de 
l’attractivité, des services et de la 
communication. Francis Palombi, 
président des Coopératives de 
Développement Commercial de 
France, interviendra vers 17h30. 

Pays Santon  
Entreprise a 25 ans

} Le club Pays Santon Entreprise 
(PSE) rassemble des entreprises 
de tous secteurs d’activités et 
compte 55 membres. Ses objec-
tifs sont notamment de faciliter le 
développement et l’intégration, 
représenter les dirigeants d’en-
treprises et être force de propo-
sition. PSE est membre de l’In-
terclubs Saintais qui rassemble 
7 clubs d’entreprises et groupe-
ments professionnels. Pour fêter 
les 25 ans du club, une soirée 
(conférence, concert et cocktail 
dînatoire) est organisée le 16 
mars à partir de 18h au Hall Men-
dès-France.  

 Infos et réservations : www.clubpse.fr.

EN BREF

Notez-le !

13E FORUM DE L’EMPLOIMERCREDI 15 MARS - 10 H À 17 HHall Mendès-FranceEmplois et jobs saisonniersTous secteurs confondusEntrée gratuiteRenseignements : 05 46 97 49 50

Aurélien Rimbaud, gérant du magasin Dr Cellphone.



 votre m
agazine • n° 23 - M

ars 2017

17

Tourisme

EN BREF

 Vous connaissez certes le pan de 
jardin occupé par nos amis les pois-
sons, qui font le bonheur des bam-
bins à chaque traversée. Mais de 
nombreux autochtones n’ont encore 
jamais mis les pieds de l’autre côté 
de la médiathèque, dans cet espace 
partagé avec l’Hos-
tellerie, qui offre une 
ambiance déconnec-
tée du temps urbain et 
qui dévoile, une fois la 
grimpette effectuée, 
un panorama sur les 
toits saintais et plus 
particulièrement sur le quartier Saint-
Pierre. L’année 2004 a vu travailler 
d’arrache-pied les services des es-
paces verts en collaboration avec les 
Chantiers Verts (chantiers d’insertion) 
afin de redonner à ce lieu ses lettres 
de noblesse. La falaise occupant une 
grande partie du site n’aura pas faci-
lité le travail mais le résultat est des 
plus réussi et les espaces très sa-
vamment structurés. Des rosiers, des 

plantes grimpantes, vivaces et odo-
riférantes pour la plupart et d’autres 
charmes plantés ici et là vous assu-
reront une promenade apaisante, 
sous le regard bienveillant du bassin 
végétalisé et bercée par les multiples 
fontaines.  L’occasion de profiter en 

toute quiétude de l’ou-
vrage que vous aurez 
au préalable emprunté 
dans les rayons de la 
médiathèque. Ce jardin 
est en effet accessible 
aux mêmes créneaux 
horaires que ceux qui 

encadrent l’ouverture de l’établis-
sement culturel et peut également 
se visiter lors des expositions orga-
nisées au sein de l’Hostellerie. Les 
bourgeons approchant, ne boudez 
pas votre plaisir et partez à la décou-
verte ou à la redécouverte de ce lieu 
insolite. 

 Mardi, jeudi, vendredi : 13 h 30 à 18 h 
Mercredi : 10 h à 18 h 

Samedi : 10 h à 12 h - 14 h à 18 h

Une ambiance 
déconnectée du 

temps urbain

}  Arc de Germanicus, cathédrale Saint-Pierre, Arènes... Saintes foisonne 
d’un patrimoine architectural et paysager remarquable dont tous les trésors 
ne sont pas toujours connus des Saintais. Ce sont ces petites merveilles que 
nous vous proposons de découvrir régulièrement dans nos pages.

Tourisme 2016 :  
Saintes confirme son 
attractivité

} Premier département tou-
ristique du littoral français, la  
Charente-Maritime a connu une 
belle fréquentation en 2016, 
d’après l’observatoire dépar-
temental. Les terres sainton-
geaises, Saintes en tête, ne sont 
pas en reste. 

Certes, 80% des visiteurs se 
concentrent sur la période de 
juin à septembre, et le boum de 
fréquentation se resserre un peu 
plus chaque année, désormais 
du 20 juillet au 15 août, selon les 
analyses de l’Office de Tourisme 
saintais. Mais son Directeur, 
Pascal Houbron, souligne que 
ses agents ont reçu quelques 
90   000 visiteurs sur l’ensemble 
de l’année. 

Sans pulvériser des records, les 
chiffres s’équilibrent avec ceux 
de l’année dernière, en dépit 
d’un contexte social particulier, 
l’avènement du Brexit (les bri-
tanniques représentant la pre-
mière clientèle étrangère), la 
versatilité des clients favorisant 
un fonctionnement du « dernier 
moment » et une météo peu clé-
mente, hormis en septembre. 

Visite insolite

Un jardin merveilleux  
au cœur de la médiathèque

Julien Simon
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Culture

Médiathèque

Un chantier d’inventaire pour 
partager les collections

Karen Delarge

EN BREF

Le rendez-vous  
des arts manuels

}  Enfants, parents, venez profi-
tez des ateliers et stages du Sa-
lon des loisirs créatifs et des arts 
du fil. Des activités variées vous 
seront proposées selon votre 
niveau.

Au programme : initiation à 
la dentelle aux fuseaux, au 
Scrapbooking, à la broderie ou 
encore au Shibori, un art Japo-
nais ; confection d’une écharpe 
Froufrou, d’une fleur en origa-
mi, d’un ours en peluche, d’une 
poupée en porcelaine ; expo-
sitions (patchwork, dentelle, 
tricot…) et vente de produits 
pour vos créations person-
nelles (mercerie et fournitures). 
Jean-Pierre Blanchard, portrai-
tiste révélé à l’émission « Le plus 
Grand Cabaret du Monde », vien-
dra ajouter sa “patte“ incompa-
rable à cet évènement. Les plus 
chanceux pourront même béné-
ficier de ses conseils pour amé-
liorer leur technique et découvrir 
de nouveaux horizons créatifs. 

  Du 24 au 26 mars, 
Espace Mendès-France, 10 h à 18 h

Entrée : 4 € ; 2,50 € tarif réduit ; 
gratuit - de 18 ans.

Stage avec J.P. Blanchard sur 
inscription : 100 € la journée

Renseignements et inscriptions : 
crealoisirs86@orange.fr

ou http://crealoisirs86.wifeo.com

Le Fonds ancien et régional est fer-
mé au public depuis 2011 ; cette fer-
meture fait suite à une forte conta-
mination fongique, confirmée par 
le laboratoire de conservation de la 
Bibliothèque Nationale de France 
dans le cadre d’une étude biolo-
gique. Dans l’ancien couvent, légué 
à la Ville par Maurice Martineau, un 
vrai travail d’orfèvre est mené. Entre 
acquisitions et dons, 
l’enrichissement des 
collections est perma-
nent depuis la création 
de la bibliothèque, dé-
but 19e. Aujourd’hui, 
plus de 400  000 docu-
ments sont conservés : 
livres, journaux, cartes, plans, manus-
crits, médailles, ainsi qu’un important 
fonds photographique. Pour organi-
ser l’envoi de toutes les œuvres en 
décontamination, un vaste chantier 
d’inventaire-récolement s’est amplifié 
il y a deux ans ;  une phase indispen-
sable pour minimiser risques et coûts 
de l’opération. Au cœur de la maison 
Martineau, près de trois cents mètres 
linéaires ont été inventoriés en deux 

ans (portant l’ensemble des fonds à 
3,6 km linéaires) ; c’est dire l’ampleur 
et la rigueur dédiés à cette tâche par 
l’équipe du Fonds ancien et régio-
nal. Intégré dans un réseau national, 
ce fonds patrimonial fait référence, 
notamment pour les documents illus-
trant la vie du territoire saintongeais 
(histoire, archéologie, Bonapartisme, 
culture cheminote). Il nourrit des par-

tenariats qui permet-
tront d’offrir ses bases 
de données à tout lec-
teur. « Dans cette lo-
gique de diffusion de 
la connaissance, nous 
envisageons de numé-
riser des fonds pour 

les rendre accessibles au plus grand 
nombre depuis notre catalogue en 
ligne, » souligne Karim Younes direc-
teur des médiathèques. Une sélec-
tion d’ouvrages pourrait bénéficier du 
projet « Clefs du patrimoine », porté 
par le Centre régional du livre et de la 
lecture, dès 2017. 

 Renseignements : Médiathèque 
François-Mitterrand : 05 46 93 25 39 

www.mediatheque.ville-saintes.fr

} La Médiathèque a achevé le travail d’inventaire et de récolement de son 
fonds patrimonial, préparant ainsi les collections qui vont bénéficier d’un 
traitement sanitaire.  

Plus de  
400 000 

documents 
sont conservés
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Sport

A la découverte du Hand

}  L’équipe saintaise de Handball 
vous accueille au gymnase du 
Grand-Coudret pour vous faire 
découvrir sa passion. Cette ini-
tiation à partager en famille est 
organisée par le centre social 
Belle Rive, tout comme le match 
Saintes/Irisartarrak (Pyrénées At-
lantiques) du 8 avril.
Pour les collégiens, une seconde 
action sera proposée, sur le ter-
rain proche de Belle Rive, avec 
les joueurs professionnels. 

 Tout public : 1er, 15 et 29 mars ; 14 h à 16 h.
Scolaires : 18 mai, 1er, 8 et 15 juin ; 16 h à 18 h. 

Renseignements www.us-saintes-handball.org    

Un nouveau président 
pour Saintes-Triathlon

}  Christophe Hidreau, au club 
depuis 15 ans et triathlète de-
puis près de 30 ans, remplace 
Eric Bourson à la présidence de 
Saintes-Triathlon. Le club compte 
230 licenciés dont 60 jeunes à 
l’école de triathlon et un groupe 
élite (duathlon) vainqueur en 
2016 du championnat de France 
de D2. Saintes-Triathlon organise 
5 évènements majeurs dans l’an-
née : le Bike and run de Dam-
pierre-sur-Boutonne (février), le 
Duathlon de Saintes (mars), le 
Triathlon de Saintes (mai), le Tro-
phée Jean-Moins (septembre), et 
le Paléotrail (décembre). 

EN BREF

Au minimum 
120 coureurs 
disputeront
cette course

La course cycliste Bordeaux-Saintes 
fête cette année sa 79e édition. Par-
mi les nouveautés 2017, le départ 
sera donné pour la première fois sur 
la commune de Saint-Savin située 
dans le Nord Gironde. « La commune 
de Saint-Savin nous a 
reçu les bras ouverts. 
Tout est réuni pour ac-
cueillir le départ dans 
les meilleures condi-
tions », souligne Ber-
nard Couprie, pré-
sident de la BSCO (Bordeaux-Saintes  
Cycliste Organisations), association or-
ganisatrice de l’évènement. 
Autre nouveauté, le circuit de Fontcou-
verte est inversé. « C’est principale-
ment pour des raisons de sécurité, 
suite à l’installation récente de cous-
sins berlinois sur la route, que nous 
avons décidé d’inverser ce passage, 
qui devient ainsi un circuit de côtes 

plutôt que de descentes », précise le 
président de la BSCO.
Au total ce sont 167 km de course 
que la vingtaine d’équipes attendues 
devra parcourir. Le départ sera donné 
à 12 h 15, pour une première entrée 

sur le cours National aux 
alentours de 15 h, suivie 
d’un circuit de 5 tours 
en ville. « Au minimum 
120 coureurs dispute-
ront cette course comp-
tant pour la première 

manche de la Coupe de France des 
clubs de Division nationale 2. Plusieurs 
milliers de personnes sont attendues, 
dans des conditions d’organisation et 
de sécurité optimales grâce à nos bé-
névoles et nos partenaires privés et 
publics dont la Ville de Saintes, la Ré-
gion, le Département et la Commune 
de Saint-Savin », ajoute Bernard Cou-
prie. 

} Pour sa 79e édition, la course cycliste Bordeaux-Saintes s’élancera le 
12 mars pour la première fois de Saint-Savin (Nord Gironde) pour arri-
ver sur le cours National après 167 km de course.

Cyclisme

79e Bordeaux-Saintes, 
la belle classique du Sud-Ouest

Sébastien Lahalle

Hommages à 
James Noël et Alain Kehr
} Le monde sportif saintais vient 
de perdre deux de ses membres 
les plus actifs et passionnés. 
Ancien joueur investi au sein 
de l’Entente Sportive Saintes 
Football depuis de nombreuses 
années, James Noël s’est éteint 
en novembre. En décembre, 
l’US Saintes Rugby apprenait la 
disparition d’Alain Kehr, l’un de 
ses bénévoles les plus engagés. 
A leurs familles et leurs proches, 
nous tenions à présenter nos 
plus sincères condoléances. 



 votre m
agazine • n° 23 - M

ars 2017

20

EN BREF

Dictée du Rotary : 
Pour vaincre 
l’illettrisme

}Ludique et intergénération-
nelle, la dictée nationale du 
Rotary se déroule le 17 mars 
à 14 h 30 dans toute la France 
et à Saintes dans les locaux de 
l’Institut de Formation en Soins 
Infirmiers. La dictée nationale 
du Rotary se déroule chaque 
année le deuxième samedi 
du mois de mars avec l’objec-
tif de lutter contre l’illettrisme. 
« Notre volonté est de ras-
sembler un large public pour 
partager un moment convivial 
autour d’une dictée. Le but 
est de sensibiliser à la réa-
lité de l’illettrisme en France. 
Pour nous aider nous avons le 
soutien de partenaires dont 
la Ville de Saintes que nous 
remercions », indique Jean-
Claude Viera, responsable de la 
Commission d’Intérêt Public au 
Rotary Club de Saintes. Cette 
année, elle aura lieu à l’Institut 
de Formation en Soins Infirmiers 
- Saintonge (IFSI), Chemin des 
Carrières-de-la-Croix à Saintes. 
Une centaine de participants 
sont attendus. Les inscriptions 
sont ouvertes jusqu’au jour J. 
L’exercice dure environ une de-
mi-heure et est parrainé par 
l’écrivaine Madeleine Chapsal.

 Infos : www.dicteerotary.org 
Inscriptions au 06 30 55 41 34

Vie associative

Responsable du centre saintais, 
le plus grand du département, 
Claudine Muller, bénévole de la 
première heure pour les Restos 
du Cœur nous dresse un état des 
lieux et appelle à la mobilisation à 
l’approche de la collecte de ce mois-
ci. 60 bénévoles environ, dont 40 très 
actifs, 650 familles concernées par le 
dispositif à la fin de la 
campagne d’hiver (mi-
mars) comprenant 80  % 
de familles saintaises 
intra-muros  : le matin 
de notre visite, pas 
moins d’une douzaine de nouvelles 
inscriptions, se faisaient dans des 
locaux exigüs  au regard du « succès » 
rencontré et de la fréquentation 
grandissante. Cette collecte est la 
plus importante pour l’association 
et les familles, et doit permettre 
d’alimenter la campagne estivale. 
Désormais le centre est ouvert toute 
l’année, ce qui n’était pas encore 

le cas il y a seulement 10 ans. Du 
10 au 12 mars, la demande d’aide 
est importante et les bénévoles ont 
besoin de personnes qui s’engagent 
auprès d’eux, notamment dans les 
centres commerciaux de Saintes 
où ils récoltent en moyenne entre 
10 et 12 tonnes de marchandises. 
Ces produits seront mutualisés avec 

ceux obtenus par les 
24 autres centres du 
département et seront 
ensuite équitablement 
répartis. L’appel est 

d’ailleurs lancé aux entrepreneurs 
qui auraient des surplus (cf la loi 
contre le gaspillage alimentaire du 
3 février 2016). Côté dons, hormis 
les essentielles conserves et autres 
produits non périssables, le besoin 
en matériel d’hygiène se fait sentir, 
notamment pour les bébés.

 Renseignements : 05 46 74 46 08
www.restosducoeur.org

}  Ça ne devait durer qu’une seule année... Les Restos du Coeur entament 
cet hiver leur 32e collecte nationale. L’occasion de rencontrer les bénévoles 
impliqués au sein du centre saintais.

650 familles  
concernées par  

le dispositif

Restos du Coeur

Trente-deux années de générosité
Julien Simon

Sidaction : restons mobilisés

}  En 2016 grâce aux dons, 39 projets de recherche et 55 
jeunes chercheurs ont été soutenus, 101 projets d’aide 
aux malades et de prévention ont été portés en France 
par 72 associations, 137 programmes ont été menés 
par 41 associations dans 20 pays. Dans la région Nou-
velle-Aquitaine, plus de 6 600 personnes connaissent 
leur séropositivité.  
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}  Dès notre élection, nous avons 
fait de la sécurité des Saintaises et 
des Saintais l’une de nos priorités 
d’action. Le doublement des effectifs 
de la Police municipale a été notre 
première mesure concrète et visible 
en même temps que la réorganisation 
de leur façon de travailler pour être au 
plus près du terrain et des habitants. 
Dans le même temps, la coordination 
et la coopération avec les forces de 
la Police nationale ont été accrues 
pour redonner à la Police municipale 
un rôle de proximité et de médiation. 

Notre  déc is ion de permett re 

l’armement des policiers municipaux 
répond à ce même objectif de protéger 
la population et les agents publics à 
leur service. Nous avons pris toutes 
les garanties possibles pour réussir 
cette évolution. Après une formation 
complète et une évaluation exigente, 
ils seront mieux à même d’assurer leurs 
missions et contribueront davantage à 
la tranquillité publique.

Autre mesure importante pour notre 
sécurité collective : le déploiement 
de la vidéoprotection. Au total, 
cette année, 19 caméras couvriront 
les lieux les plus sensibles dont la 

place Bassompierre, déjà équipée 
depuis l’année dernière. Toutes les 
garanties en matière de respect 
de la vie privée ont été prises : les 
caméras enregistrent, il n’y a personne 
derrière un écran de contrôle et les 
enregistrements ne peuvent être vus 
que sur réquisition (demande) de la 
Justice. A Saintes, les caméras, c’est 
la vidéoprotection des citoyens et la 
vidéosurveillance des délinquants !

Les élus de la majorité

En vertu de la loi du 27 février 2002 sur la démocratie de proximité, le magazine de Saintes réserve 
cet espace à l’expression des groupes politiques représentés au conseil municipal.

Tribunes libres

Sécurité :  la Municipalité s’est engagée !

}  Les Saintais constatent la multiplica-
tion de dépenses inutiles qui servent 
essentiellement les intérêts ou la vision 
à court terme de la majorité, alors que, 
dans le même temps, les actions utiles 
à tous ne sont pas soutenues.
Exemple récent : Mr Le Maire a dé-
pensé 12.000€ pour sonder l’opinion 
de 500 Saintais. Un maire proche de 
ses administrés n’a pas besoin d’un tel 
sondage ! Partie visible d’une fâcheuse 
tendance à augmenter les dépenses de 
communication. Cette tendance à l’au-
to-promotion, aux dépens des citoyens, 

visible dès juin 2014 dans le magazine 
municipal, s’est prolongée par la reprise 
du « bleu Machon » de sa campagne 
électorale sur de nombreux supports 
et comme critère d’attribution de sub-
ventions aux associations sportives (les 
familles payent pour l’achat de maillot 
bleu,...). Ce n’est pourtant pas une telle 
propagande qui fera regagner à la ma-
jorité une considération qu’elle détruit 
au quotidien par les effets nocifs de sa 
politique restrictive.
Entre sondages inutiles, dépenses de 
communication, coût du cabinet, affaire 

du 4x4, dispositifs de vidéo-surveillance 
(le coût initial de mise en place, puis les 
frais de fonctionnement), études inutiles 
par des cabinet privés, démutualisation 
créée par le divorce entre la ville et la 
communauté d’agglo : GASPILLAGE 
QUOTIDIEN des impôts des Saintais.
Dans un contexte budgétaire serré, il 
aurait été préférable de gérer la ville 
avec plus de rigueur dans l’intérêt du 
plus grand nombre.

Les élus de l’opposition

Gabgie financière !

E N S E M B L E  S C O L A I R E  J E A N N E  D ’ A R C  -  R E C O U V R A N C E

PORTES OUVERTES

Séries L - ES - S - ST2S
Demi-Pension - Internat dès la 3e

Entrée en face de Hyper U - Allée de Recouvrance
Tél. 05 46 74 38 04

3, Esplanade du Capitole - 17100 SAINTES
Tél. 05 46 93 02 57

Samedi 
18 Mars 2017

9 h 30 - 12 h 30
13 h 30 - 16 h 30

9 h 30 - 12 h 30
13 h 30 - 16 h 30

Samedi 
25 Mars 2017

Lycée École et CollègePôle 3e, 2nd, 1re,Terminale

Pôle 6e, 5e, 4e

à SAINTES
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Rencontre

David est né à Cahors et a grandi 
à Montceau-sur-Dordogne. Après 
des études hôtelières à Tulle et Li-
moges, il fait quelques saisons en 
tant que cuisinier, serveur, maître 
d’hôtel… Ses quatre étés aux Gol-
landières, sur l’île de Ré, lui per-
mettent d’embrasser son rêve : un 
tour du monde. Pour le plaisir de 
voir comment on vit ailleurs, il va 
tout faire en sac à dos : l’ascension 
du glacier Fox en Nouvelle-Zé-
lande, la remontée des baleines 
dans le Pacifique, les couchers 
de soleil sur l’Alaska, et puis Hol-
lywood Boulevard, la Place Rouge, 
la grande barrière de corail, les 
grandes pyramides… Par-dessus 
tout, il fait la rencontre de Fiona et 
Neil, cultivateurs bio en Tasmanie, 
qui vont devenir sa seconde famille. 
Trois mois inoubliables, coupé du 
monde à l’autre bout du monde, 

sans téléphone ni internet. A son 
retour en 2015, il crée un blog, « le 
tour David », journal de bord où il 
raconte son odyssée. « Il faut par-
tir pour toucher du doigt le confort 
que l’on a en France, et surtout 
notre extraordinaire patrimoine 
culturel et culinaire… » 
Depuis qu’il a découvert l’île de 
Ré, il a décidé de faire de la région 
son port d’attache. Il n’y a pas de 
hasard : la candidature spontanée 
qu’il envoie au siège de la maison 
Nicolas coïncide avec une oppor-
tunité inespérée. En juin 2015, il 
reprend la gérance de la succur-
sale saintaise, rue Alsace-Lorraine. 
Comme il n’a pas les deux pieds 
dans le même sabot charentais et la 
fibre associative chevillée à l’âme, il 
ne tarde pas à prendre aussi la pré-
sidence de l’Union des Commer-
çants du Centre Piétonnier (UCCP). 

Il a plein d’idées, David, pour dy-
namiser le centre-ville, dont celle, 
pourquoi pas, de fusionner avec 
l’autre association de commerçants, 
Saintes-Shopping. « Un rapproche-
ment n’est pas exclu », confie-t-il. 
Après avoir fait gagner une voiture 
à un client de la chapellerie de la 
rue Saint-Michel, grâce au jeu « Les 
grands cadeaux de Noël », il envi-
sage une chasse aux œufs géante à 
Pâques, une gigantesque tablée rue 
piétonne l’été prochain, une course 
de garçons de café ou encore un 
concours de dessins à la craie avec 
les écoles pour la fête des mères… 
Lors du concours des plus belles 
vitrines, il est fier d’avoir reçu, sur 
la page Facebook de l’UCCP, des 
votes de Pologne, d’Afrique, de 
Syrie, de Chine, des Philippines, 
des USA… Grâce au commerçant 
globe-trotter, Saintes est devenu le 
centre du monde. 

DAVID VENACHTE, PRÉSIDENT DE L’UCCP   

«  J’ai envie que les gens sourient  »
Charles Vincent

 Le moteur de David, ce sont ses propres ailes. Après un long tour du monde, il s’est posé à Saintes pour 
reprendre la gestion de la cave Nicolas et la présidence de l’UCCP (Union des Commerçants du Centre 
Piétonnier). Pousser la porte de sa boutique déclenche des ondes positives...

David Venachte aux côtés d’Audrey Hepburn au musée Madame Tussauds de New-York.



 votre m
agazine • n° 23 - M

ars 2017

23

Number

23
MARCH 2017

Meeting
David Vanachte
 After a long world tour, David 

Vanachte has settled in Saintes to 
manage the wineshop NICOLAS 
and the presidency of the UCCP 
(the pedestrian-city-center retailers’ 
association). He has come up with 
many ideas to boost the city center: 
one of them is to merge UCCP with 
Saintes Shopping (another local 
retailers’ association).
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Economy
Jobs forum
  For its 13  th edition, around 30 local 

business executives are committed to 
participate in the Jobs Forum. 1200 
people are expected on site (not 
only job seekers but also students 
and pensioners) looking for full-time 
or seasonal jobs in a wide range 
of industries: catering, agriculture, 
leisure and animation, temp agencies, 
the army, etc. Last year, 30% of the job 
offers in the leisure and arboriculture 
fields were filled. The 2017 forum 
will offer 4  000 open positions. On 
Wednesday 15th of March, from 10 
am to 5 pm, Hall Espace Mendès-
France. Free entrance. For more 
details, please call. 05 46 97 49 50.

16

Tourism
Come and enjoy the Media 
Library’s garden
 There is no doubt that you already 

know the garden pond where our 
fish friends live (a moment of joy for 
every child that walks through the 
park)! But many of you still don’t 
know what’s on the other side of the 
Media Library? In this green area, 
shared with L’Hostellerie, you will 
find a relaxing place, disconnected 
from urban life, which (after a small 
climb) offers a lovely view on the 
city roof tops and especially on the 
historic Saint-Pierre district.

The Saintonge, an 
attractive touristic area
 Classified as the first seaside touristic 

destination county, many visitors have 
come to discover Charente-Maritime in 
2016. But not only on the coast, as the 
inland areas have also benefited from a 
high tourist flow, especially Saintes, that 
has received 90 000 visitors last year.

17

Tribute to James Noël and 
Alain Kehr
 Saintes sports community has just 

lost two of its most passionate and 
committed members. James Noël, a 
former football player and member 
of l’Entente Sportive Saintes Football 
for many years, passed away last 
November. In December, l’US Saintes 
Rugby heard about the death of 
Alain Kehr, one of its most dedicated 
volunteer.

Sport
79th cycle race : Bx-Saintes
 On March 12th, the cycle race 

Bordeaux-Saintes will depart from 
Saint-Savin (north of Gironde) for the 
first time. The 167-Km race is due to 
arrive around 3 pm, cours National in 
Saintes. 120 cyclists are expected.

19

News
 The Poets’ Spring
 « Africa(s) » will be at the core of the 

19th Poets’ Spring edition organized by 
our local media libraries.
From March 11th to 18 th, you will have 
the occasion to discover the African 
francophone poetry in several places of 
the city. This event has been organized 
thanks to the participation of local poe-
try lovers. It is free and open to all.
You will find more details, practical in-
formation and the complete agenda 
on www.ville-saintes.fr

7

Associative life
Fight against illeteracy
 The Rotary National dictation contest 

will take place on March 17th at 2:30 
pm in the whole country and more 
specifically in the “Institut de Formation 
en Soins Infirmiers” in Saintes. Its 
objective: fight against illiteracy. 
Around 100 participants are expected. 
Applications are opened up to D-day. 
The dictation will last half an hour.

20
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Lire • Ecouter • Rencontrer

Du 11 au 18 mars 2017
Médiathèques municipales et autres lieux participants

Tous publics - Renseignements : 05 46 93 25 39
Programme sur www.ville-saintes.fr

Entrée
gratuite

Printemps des poètes
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